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et petits enfants, les réussites profes-
sionnelles, les rassemblements qui 
contribuent à l’affermissement de la 
cellule familiale. Bref, ce qu’on appelle 
les « petits bonheurs » mais tellement 
appréciés ! Pour l’ALYC, c’est l’arrivée 
de nouveaux adhérents,  les rencontres 
avec de nouveaux amis en particulier 
lors de nos journées d’octobre.
Ainsi, les joies immédiates et simples 
viennent gommer, au moins partielle-
ment, ce qui nous a si durement meur-
tris. C’est l’équilibre et les défis de la vie, 
c’est simplement la Vie !
Au sortir de cette année, ayons une pen-
sée pour tous ceux qui nous ont quittés, 
pour ceux qui souffrent dans leur chair 
et dans leur cœur, pour ceux qu’on a 
peut-être un peu rapidement oubliés. 

Disons leur simplement qu’en dépit de 
nos silences ils restent très présents 
dans nos cœurs.
Et à vous, mes amis et chers adhérents, 
je vous adresse au nom des membres du 
bureau de l’ALYC, mes vœux de santé, 
de joies et de bonheur que vous partage-
rez avec tous ceux que vous aimez.
BONNE ANNEE 2016 !
PS : Nous n’oublierons pas 2015, en 
particulier les événements à Paris du 
13 novembre qui nous ont rappelé les 
moments douloureux que nous avons 
également vécus, il y a bien longtemps. 
Nous n’avons jamais pu oublier. Nous 
pensons très fort à toutes ces victimes 
de la barbarie, celles présentes et celles 
de ce lointain passé.
Michel Challande

Voici une nouvelle année qui com-
mence, trop souvent perçue comme une 
simple succession de jours.  En fait, c’est 
une succession de joies et de peines, de 
défis à relever.
L’année 2015 nous a réservé des 
moments de banalité mais aussi des 
moments extrêmement forts,  de ceux 
qu’on ne peut effacer ou qu’on ne veut 
pas oublier car bien  trop douloureux.
Le catalogue des peines  est  inépui-
sable : les deuils qui nous frappent , les 
séparations qui fracassent les familles, 
les déceptions de toute sorte.... 
Dans le chapitre des joies - les plus 
simples sont les plus appréciées - 
viennent les joies familiales et  celles de 
nos amis : les naissances, les mariages, 
les succès  scolaires de nos enfants 

nouveLLe année, nouveaux défis

Les Journées d’octobre 2015 de L’ALYc ont 
permis de fAire d’intéressAntes découvertes 
tAnt humAines que touristiques 

Lire la suite page 2

Les Jo 2015
au coeur des voLcans d’auvergne
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volcans d’auvergne 

Les Jo 2015

1

Les Journées d’Octobre 2015 
de l’ALYC se sont déroulées au 
coeur des volcans d’Auvergne. 

Pourquoi ce choix ? Tout simplement 
parce que nous y avons des adhérents 
qui souhaitaient nous voir, pour 
une fois, sur leurs terres. Parmi eux, 
André Breton, alycéen connu de nos 
adhérents mais aussi très actif dans 
deux associations amies, le Cercle 
Algérianiste d’Auvergne et l’Associa-
tion Philatélique d’Etudes Postales 
d’Algérie (PHIL-EA). Il nous avait 
proposé de nous aider à organiser ces 
journées en regroupant les trois asso-

ciations : ALYC, Cercle Algérianiste 
d’Auvergne et Phil-EA, autour de ren-
contres et manifestations communes 
à Royat-Chamalières. Ce qui fut fait.
L’accès à Clermont Ferrand et Cha-
malières était facile par autoroutes 
mais un peu moins par le train…
surtout pour ceux venant de Nice ou 
de Perpignan (Bravo, en particulier, 
à Janine qui n’a pas reculé devant 
les changements et la longueur du 
trajet).
Bref, nous nous sommes retrouvés 
ce vendredi en fin d’après-midi au 
Royal Hôtel Saint-Mart à Royat, à dix 

minutes de la gare SNCF. Thé, café 
et petits gâteaux pour se requinquer 
après un voyage toujours trop long. 
Est-ce l’éloignement de Paris et du 
Midi, les complications SNCF? Tou-
jours est-il que nous espérions être 
plus nombreux. Ce n’est pas grave, le 
cœur y est, l’ambiance également.
Le dîner permet de se retrouver en 
totalité car les retardataires sont 
enfin arrivés.
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1 - 4 - 6 / Le stand ALYC 
2/ Françoise Leroy, Présidente du Cercle Algérianiste d’Auvergne 
et Michel Challande, Président de l’ALYC
3 - 5 / L’exposition philatélique

Nous avons changé nos habitudes car 
le lendemain matin c’est d’abord dans 
la salle de l’Europe, à Chamalières, 
que commencent nos rencontres. Les 
amis du Cercle Algérianiste d’Au-
vergne nous accueillent à leur stand 
pour présenter leurs diverses activités 
culturelles, puis ceux de l’Association 
Philatélique qui ont organisé une im-
posante et magnifique exposition où 
se multiplient les enveloppes, cartes 

postales timbrées et collections, 
depuis l’arrivée du timbre en Algérie 
jusqu’à nos jours. On balaye ainsi 
différentes périodes de l’histoire, 
celle de la toute première présence 
française, puis la guerre de 1914-1918, 
ensuite l’entre deux guerres avec le 
développement agricole, industriel et 
démographique du pays, la guerre de 
1939-1945 avec le courrier échangé 
avec les familles des soldats et des 

prisonniers, et la dernière période qui 
va jusqu’en 1962.
L’ALYC avait, elle aussi, son stand, 
préparé et construit par Jean-Pierre 
Peyrat et Louis Burgay, ce qui nous a 
permis de faire connaissance avec des 
Anciens des Lycées de la région, de 
leur expliquer le sens de notre action, 
suffisamment pour, peut-être, leur 
donner envie de nous rejoindre en 
adhérant à notre association.

3

5

4

6
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Quelques unes des interventions officielles :

1 / André Breton, Commissaire de l’Exposition philatélique
3 / Louis Giscard d’Estaing, Maire de Royat-Chamalières
2 - 4 - 5 / Un aperçu de l’apéritif offert par la municipalité 
6 / Michel Challande, Président de l’ALYC

1

2

5
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Sur le coup de midi nous retrouvons 
les participants ainsi que les élus de la 
commune et les personnalités mar-
quantes de la région autour d’un grand 
apéritif offert par la municipalité. 
C’est le moment des interventions des 
présidents de chacune des associa-
tions qui présentent l’historique et 
les activités de chacune d’elles, et du 
discours de bienvenue du maire de la 
ville Louis Giscard d’Estaing.

Après un déjeuner qui réunit une 
bonne cinquantaine de participants 
dans une brasserie voisine, tous se 
retrouvent pour écouter la confé-
rence d’André Breton, illustrée 
exclusivement par des cartes postales 
anciennes,  sur «Constantine, chef 
d’oeuvre de la nature et du travail 
des hommes». Une occasion de 
découvrir ou de redécouvrir l’histoire 
de Constantine depuis l’origine des 
temps, de comprendre comment ce 
site a été formé et pourquoi le rhu-
mel, qui coulait à une certaine alti-
tude dans un sens, coule dans l’autre 
et plus profondément; combien de 
peuplades et d’invasions se sont 
succédé, chacune laissant sa marque 
et ses oeuvres.
C’est ensuite, pour les seuls adhé-
rents de l’ALYC, notre Assemblée 
Générale  (compte rendu diffusé 
séparément). Comme toujours, outre 
l’examen des résultats financiers, 
la présentation du rapport moral et 
le renouvellement d’une partie du 
conseil d’administration, c’est un 
moment d’échanges, de réflexions sur 
le devenir de l’association, sur son 
évolution...

Constantine, Chef d’oeuvre de la 
nature et du travail des hommes»
Conférence d’André Breton

7/ Le conférencier
8 - 9 / L’assistance
 

8

9
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Retour à l’hôtel avant de se retrouver, 
nombreux, car nos amis des autres asso-
ciations sont également là et ce regrou-
pement  crée une bien belle ambiance. 
Un dîner de gala à la hauteur de l’évé-
nement, de belles tables, un menu de 
bonne qualité, accompagné d’un choix 
de vins fort apprécié. Discours d’accueil 
de nos hôtes qui expriment leur joie 
de nous recevoir en Auvergne et bien 
sûr, en écho et du fond du cœur, les 
remerciements du Président de l’ALYC, 
heureux de trouver tant de chaleur et 
d’authenticité dans cette rencontre.   

Cocktail
1/  le cocktail du samedi soir
2/ 4 fidèles alycéennes : Simone Berleux, 
Geneviève Alessandra, Eliane Lirola 
et Janine Izaute
3/ Jean Pierre Peyrat, Jean Douvreleur et 
Louis Burgay
4/ Michel Challande et Max Vega-Ritter
11/ Françoise Leroy (CAA)présentant ses 
pates de fruits «pieds noirs»

dîner de gala 
(membres des trois associations mélangés): 
5 / Michel Challande avec François Casteleyn, 
Président de PHIL-EA   
6 / on reconnait Madame et Max Véga-Ritter, 
Jeanne Musy, Mme et Jean Douvreleur ...   
7/ Jean-Pierre Peyrat, Guy Labat, Svetlane 
Peyrat, André Labat ...
8/ Yvette Nakache et Solange Breton
9 / vue générale où l’on remarque André Breton 
distribuant des cartes postales anciennes... 
et au premier plan : Jean-Marie Sallée, 
Simone Berleux, Geneviève et Norbert 
Alessandra (de dos)
10 / Gisèle Leglise, Françoise Leroy 
(Présidente du Cercle Algérianiste d’Auvergne) 
et Louis Burgay 

1
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Le dimanche est réservé au tourisme 
en Auvergne, avec comme premier 
objectif le site du Lemptégy, un des 
volcans de la chaîne des Puys, ali-
gnement exceptionnel de 80 jeunes 
édifices aux silhouettes variées et aux 
magnifiques paysages verdoyants 
et vallonnés. C’est, dit-on, un par-
fait exemple de vulgarisation de la 
volcanologie, un formidable outil de 
diffusion du savoir. Le Lemptégy est 
unique en Europe pour la vue qu’il 
offre sur son anatomie. Il fait beau, les 
pluies de la veille se sont dissipées et 
les alycéennes et alycéens présents en 
profitent pleinement.
Pour débuter cette visite, présentation 
d’un film (en 4D) « Aux Origines », 
qui nous entraîne dans un survol de 

la chaîne des Puys et nous fait décou-
vrir le patrimoine auvergnat ; ensuite 
l’histoire des 30 000 ans qui lie les 
hommes à ces magnifiques volcans. 
Nous suivons le destin du volcan 
Lemptégy de ses éruptions jusqu’à nos 
jours.
 Nous poursuivons notre visite orga-
nisée en petit train, avec un guide, 
nous offrant des perspectives diverses 
sur l’immense cratère. Nous décou-
vrons ainsi les bombes, les scories, les 
cheminées volcaniques, les coulées de 
lave.  Une descente dans un ascenseur 
dynamique nous installe au cœur du 
volcan à 80 mètres sous terre ; c’est 
très impressionnant car nous sommes 
submergés par la coulée de lave et 
la nuée ardente, le tout sur fond de 

secousses et d’explosions. Ouf, retour 
en surface !

1/ une partie du groupe alYC, 
de gauche à droite Philippe Veillard, Jean 
Clementi, Marie-Pierre Veillard, André Labat 
et Madame, Norbert Alessandra, Guy Labat, 
Michel Challande, Jean-Marie Sallée, Yvette 
Nakache, Louis Burgay, Eliane Lirola et 
Janine Izaute.

2/ Le groupe à  la descente du car
3/ Découverte du site ...
4/ Halte du petit train au milieu du volcan
5/ Jean-Pierre Peyrat photographiant le tri 
des scories concassées

Originalité géologique :
6/ univers d’eau et de pierre
7/ exploitation artistique du calcaire 

2

5

3

1
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Après un déjeuner pris sur place, 
nous reprenons la route vers une 
autre curiosité de la région, les Fon-
taines Pétrifiantes de Saint-Nectaire. 
Nous sommes dans l’univers insolite 
d’eau et de pierre, dans ce monde 
magique où les sources volcaniques 
jaillissent des profondeurs de la terre. 
L’homme transforme l’eau en pierre 
par une exploitation artistique du 
calcaire. Nous visitons les ateliers où 
les secrets d’un métier d’art unique 
au monde sont conservés depuis deux 
siècles. Passage obligé par la boutique 
pour découvrir les créations, résultats 

de l’alliance entre les richesses de la 
nature et le savoir-faire de l’artisan.
Impossible de passer à Saint-Nectaire 
sans faire étape dans une fromagerie 
où s’offre à nos yeux toute la palette 
des produits régionaux. L’arrêt, dû 
aux multiples achats de fromage, de 
miel, de jambon cru et friandises, est 
assez long. Patience !
C’est l’heure du retour à Royat par 
les routes d’Auvergne qui nous 
permettent d’observer encore une 
fois ces campagnes d’automne, déjà 
légèrement teintées de nostalgie.
Dernière soirée où nous nous re-

trouvons dans les salons de l’Hôtel 
Saint-Mart, assez nombreux car des 
membres du Cercle Algérianiste et de 
l’Association philatélique nous ont 
rejoints : un buffet largement garni 
nous attend, dans une ambiance 
détendue et sur fond musical et 
dansant. Tout le monde est heureux, 
satisfait de ce séjour qui aura vu 
seulement un peu de pluie le samedi, 
mais nous étions à l’abri pendant 
l’exposition et l’assemblée générale.
Un grand merci encore à nos amis 
qui nous ont si gentiment accueillis et 
préparé ce passage en Auvergne. M.C.

1/ A l’apéritif , Yvette Nakache, 
Jean-Marie Sallée, Guy Labat , 
Jean-Pierre et madame Peyrat

2/ Janine Izaute, Simone Berleux, 
Geneviève et Norbert Alessandra

3 / On reconnait Jean-Pierre Peyrat, 
son épouse et Jean Clementi (à droite)

4/ Yvette Nakache, Solange Breton,
Gisèle Leglise et Guy Labat

5/ Quelques pas de danse ...

1

3

5
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pHotos 
de Classes

photo laveran 
1ère b1 1952-1953
Il a fallu une bonne heure de discussion 
pour dégager cette photo du lot des photos 
de classes ou de sorties du dimanche (qui 
couvrent 11 ans de lycée Laveran de 1945 à 
1955) remises par Simone Berleux née Ma-
gnani. Chacune avait son professeur exem-
plaire, son élève brillante ou son anecdote 
personnelle,… Celle de 1ère B1 permet de 
rendre hommage à son professeur de Lettres 
Mlle EL Ghozy, petite, discrète, aimable, obte-
nant l’attention soutenue de ses élèves grâce 
à son charisme et sa culture (une agrégation 
obtenue très jeune). Les anciennes élèves de 
sa classe ont été heureuses de la retrouver et 
de lui rendre hommage lors d’un repas ALYC 
en 2010 à La Valette et dans un article des 
Bahuts du Rhumel (n° 31 de 2002 sur le site 
ALYC) dans lequel Marie-Hélène Guilhaumon 
née Bourger raconte la rentrée de l’automne 
1952 dans le nouveau lycée. Il faut rappeler 
qu’alors les internes allaient encore à l’ancien 
lycée de la rue Nationale prendre leur repas.
Un nom cité sur la photo, Andrée Lauro, lui 
rappelle cette voisine de cours très agitée 
qui  la perturbait en 1948 dans ses devoirs. 
«Arrête de remuer, je vais encore avoir une 
mauvaise note en écriture». Elle regarde son 
amie et la voit toute blême : Elles venaient 
de vivre le tremblement de terre de 1948 à 
Constantine. Merci à  Simone de nous avoir 
restitué tous ces souvenirs intacts. Toutes ses 
photos de classes sont consultables sur le 
site de l’ALYC.

Les photos de classes constituent un lien 
privilégié et recherché entre les anciennes 
et anciens de nos établissements scolaires et 
constituent une part importante des archives 
mises sur notre site (www.alyc.fr). Nous ne 
pouvons publier dans les Bahuts du rhumel 

que deux d’entre elles, choisies en fonction 
de critères subjectifs liés à la personne qui 
nous les envoie, aux alycéens ou professeurs 
sur la photo, ceux présents à nos rencontres 
ou en lien avec des articles des Bahuts, de 
Flash, ...

photo  aumale 
5ème a1 1950-1951
Cette classe de 5ème A1 de 1950-51 est 
de Jean-Claude Ferri,  un fidèle de nos ren-
contres de Denfert, des Buttes-Chaumont, 
maintenant de Convention-Café.  Il a côtoyé 
les bandes du Coudiat (voir Bahuts 70).
Nous y remarquons :
- Ce professeur M. Moliere que Jean-Claude 
défend chaque fois contre ceux qui ne l’ont 
pas apprécié (‘où les notes des professeurs 
influencent la perception qu’en ont les 
élèves, ainsi reconnus dans la masse, ou 
non’);
- Des alycéens Jean Clementi, Philippe La-
padu,  qui ont fait des apparitions à Conven-
ton-Café;
- Jack Desbourdes, acteur dans «La cuisine 
des anges» (voir Bahuts 66) et auteur d’ar-
ticles dans Flash (n° 2 et n°9 en particulier).

Merci à :
- Chacune et chacun d’entre vous de nous 

prêter vos photos de classes originales, le plus 

possible légendées; nous vous les retournerons 

rapidement après les avoir scannées, archi-

vées et mises sur le site de l’ALYC; mais, vous 

pouvez aussi, si vous préférez et en avez la 

possibilité, les scanner et nous les envoyer en 

copie de courriel (contact@alyc.fr).

- Michèle Santi née Gallo pour l’envoi des 

scans de toutes ses photos de classes.

- Christiane Bigler-Wolf, Simone Berleux, 

Francine Gesta-Renaux, Andrée-Jeanne 

Gilabert-Peyrat, Josette Montarsolo-Jacques, 

Jeanine Paililllo-Mangion, Anne-Claire Papado-

poulo-Scherle, qui ont contribué à augmenter 

la rubrique «Photos de classes « de Laveran de 

notre site grâce aux nombreuses photos reçues.  

- JJ May, Yves Gelez, Claude Gransperrin qui 

nous envoient régulièrement des photos de 

classes, des cartes postales, des articles, des 

dossiers pour alimenter nos Archives. Nous 

réfléchissons à la meilleure manière de les 

afficher sur le site.
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Je vous parle d’un temps que les moins de 
soixante dix ans ne peuvent pas connaître 
et de ces lieux qui ont vu s’épanouir ma jeu-
nesse et mon adolescence.
Du haut du Coudiat, j’ai contemplé, les yeux 
humides, l’école Victor Hugo où j’ai appris 
à lire sous la houlette de Mr Alexis Dour-
vron. Je suis resté trois ans dans cet éta-
blissement. Puis, notre cher vieux lycée où 
s’incrustent tant de souvenirs. J’ai revu, en 
pensée, mes instituteurs puis mes profes-
seurs. Je leur dois tant. Pourquoi n’ai-je pas 
pu dire, seulement à quelques uns d’entre 
eux, tout ce que je leur devais et le respec-
tueux estime, bien proche de l’affection, 
que j’éprouvais pour eux ?
Je suis entré au lycée en classe de septième 
(comme l’on disait alors). Mon instituteur 
était Mr Michel Valade, digne descendant de 
ces «hussards de la République» qui ont su 
si admirablement former les jeunes esprits 
pendant des générations. Bien des années 
plus tard, (en septembre 1995), j’ai traversé 
la France pour aller l’embrasser. Il avait 84 
ans et devait décéder cinq ans plus tard, 
emportant un peu de ma jeunesse.
C’est ensuite, mon entrée en sixième pour 
décliner «rosa la rose» chez Mr Véga-Ritter. 
Toujours élégamment habillé, il distillait son 
enseignement avec une grande distinction.
J’ai poursuivi mes humanités avec Mr Ron-
dolat qui possédait aussi (fait curieux) une 
exploitation agricole (où il fut assassiné par 
le FLN en 1956).
Me voilà maintenant en 4ème avec Mr Cam-
boulives. Il avait un sourire plein d’humour 

voilé parfois par une ombre de tristesse. J’ai 
revu cet excellent professeur à Marseille 
(où, grâce à Jo Pozzo Di Borgo, j’avais fait 
une conférence sous l’égide de la société de 
la Légion d’honneur). 
En 1939, presque tous nos professeurs sont 
mobilisés. C’est ainsi qu’en seconde, mon 
professeur principal était la charmante 
Mady Arkright. Je l’ai eu au téléphone vers 
l’an 2000. Elle avait alors 90 ans et elle 
m’a confié son inquiétude lorsqu’elle s’est 
retrouvée en octobre 1939 devant une tren-
taine d’adolescents (qui ont du reste tou-
jours été respectueux envers elle).  
C’est Mr Cesari qui nous a préparé au bacca-
lauréat. Je le voyais arriver par la rue Thiers 
avec un cartable bourré de livres. Agrégé 
de grammaire, il était fort brillant. Retiré 
à Paris où j’ai correspondu avec lui... pour 
apprendre qu’il s’était remis aux mathéma-
tiques Quelle curiosité intellectuelle !
Puis vint le temps de la philo avec Mr Marcel 
Martin que j’ai revu souvent à Toulon où il a 
pris une retraite solitaire.
Je songe aussi à nos professeurs des autres 
matières. L’anglais avec Mr Fargeix qui irra-
diait la joie de vivre (la classe résonnait 
souvent de son grand rire). Il s’est retiré à 
Hyères où je suis allé le voir en 1975. Il était 
paralysé et j’ai cru bien faire en lui récitant 
des vers en anglais. Ses yeux se sont rem-
plis de larmes de joie : il constatait que son 
enseignement n’avait pas été vain.
En histoire et géographie, Mr Martin, à l’im-
posante carrure, était très écouté. Je l’ai 
revu en 1964 souffrant d’un diabète sévère.

Mes copains de l’ALYC m’ont poussée à 
vous raconter cette anecdote de notre vie 
d’interne à Laveran.
Je me souviens qu’aux alentours du 24 
décembre, nous, les internes du lycée La-
veran, nous avions droit à un traitement 
particulier de la part de la direction et de 
l’intendance du lycée.
En effet, quelques jours avant notre départ 
en vacances pour rejoindre nos familles 
pour Noël, nous étions conviées à un repas 
«de gala». Je ne me rappelle pas du tout 
des plats servis mais ils sortaient de l’ordi-
naire. Nous avions des invités, ou plutôt 
nous étions aussi invitées, ce soir là, ainsi 
que l’Inspecteur d’Académie (R. Marenco), 
et une année, le Préfet Papon (ses filles 
étudiaient au lycée).

A cette occasion, Madame la Directrice 
était dans ses plus beaux atours : une 
très belle robe noire, drapée en crêpe 
marocain, et des escarpins à talons. Cela la 
changeait du pull, de la jupe et des mocas-
sins habituels !
Après les  «speech» des autorités, le repas 
«extra» se déroulait (il faut parfois savoir 
attendre !). Peut-être y avait-il de la bûche, 
je n’en ai aucun souvenir.
Puis venait le spectacle (et oui !). Mes co-
pines jouaient «ces dames aux chapeaux 
verts» et aussi, paraît-il, «Blanche Neige» 
(source Simone Berleux et Geneviève Ales-
sandra).
Une fois le spectacle terminé, on retour-
nait au réfectoire où «les dames du ser-
vice» nous servaient du chocolat ainsi que 

des brioches (un souvenir inoubliable).
Après, nous montions au dortoir, très tard, 
heureuses d’avoir fêté Noël.
Le lendemain ou le surlendemain, aux 
aurores, nous allions à la gare prendre la 
micheline (pour moi et les internes de la 
ligne «Constantine, Les Lacs, Batna, Bis-
kra»), toujours accompagnées de l’éter-
nel et fidèle Saïd, afin de rejoindre nos 
familles et y passer les vacances de Noël, 
avec retour le 2 janvier !
Je ne peux pas dire si, pendant toutes mes 
années d’internat, Noël a toujours été fêté 
ainsi mais je me souviens que cela a été 
le cas plusieurs années. Toujours avec ce 
merveilleux chocolat chaud !
        
dolly martin née ayoun                

Dans la même matière, Mr Charles Luca ve-
nait au lycée sans livre, sans note. Son verbe 
était éblouissant. Avec lui, on n’étudiait pas 
l’Histoire, on la vivait ! Je l’ai revu, à Cannes 
où il s’était retiré, en 1975 (avec nos amis Sa-
deler). Agé de 90 ans, il n’avait rien perdu de 
son intelligence et de son élégance verbale.
En mathématiques (où j’étais peu doué), j’ai 
été l’élève de Mr Senkeisen, au grand rire 
communicatif, puis du délicat Mr Chalet, et, 
à plusieurs reprises, de Mr Recouly (qui fit 
une guerre brillante en 43-45) et qui nous 
disait, en montrant les fers sur le mur : «ac-
crochez vos hardes». 
En sciences naturelles, le brave Mr Hauvet 
devait souffrir du chahut qui rythmait tradi-
tionnellement ses cours. 
Mr Mirada professeur de dessin a marqué, 
en 1939, sur mon livret scolaire «faible». Il 
aurait pu écrire «nul» !
Je n’oublies pas non plus Mr Sandral-Las-
borde qui régnait dans la salle de gymnas-
tique !!
J’ai revu avec émotion la grande salle Roger 
Moreau, où j’ai subi les épreuves d’entrée en 
sixième puis celles du baccalauréat, lorsque 
je suis revenu au lycée en 1988, et que  le 
proviseur, qui avait accueilli avec chaleur 
l’ancien élève du lycée que je suis, m’avait 
fait parcourir les couloirs et salles du lycée.
Il nous reste, aux uns et aux autres, le sou-
venir vivace de ce lycée qui a vu s’épanouir 
notre jeunesse. Gardons en précieusement 
l’image ancrée en nous... 
                                  
Claude Grandperrin

souvenirs ...
souvenirs !
« Souvenir, souvenir, que me veux-tu ? » 
Paul Verlaine

les reNCoNtres alYCéeNNes NatioNales et parisieNNes permettent 
toujours de mettre en marche «la machine à souvenirs». Les anecdotes 
évoquées alors sont souvent savoureuses.
Merci à ceux qui nous les ont vite renvoyées par écrit avant de les oublier.
Nous publions dans ce numéro quelques uns de ces souvenirs, en espérant 
que cela réveillera les vôtres que nous recevrons et publierons avec plaisir.

Noël à Laveran

Je vous parle ...
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De Madeleine di Malta-Fabre : «  C’est 
toujours avec beaucoup de plaisir et par-
fois d’émotion que je découvre la revue 
les Bahuts du rhumel. Cette lecture me 
replonge dans des souvenirs de jeunesse 
lointains et me fait revivre des heures 
de ma vie assez douloureuses puisque 
Constantine fut notre lieu de refuge après 
le bombardement de Souk-Ahras en dé-
cembre 1942 durant lequel j’ai perdu à la 
fois mon père et notre maison de famille! 
Mon grand père, magistrat, ayant repris ses 
fonctions au tribunal de Constantine, c’est 
dans cette ville que nous avons alors vécu. 
Je garde un souvenir certain du lycée de 
jeunes filles où je retrouvais des amies, 
anciennes pensionnaires du lycée de Bône 
comme moi. La férule de notre nouvelle 
surveillante générale fut inoubliable !»

- de Marie Françoise François : «merci 
d’avoir signalé mon changement d’adresse 
dans la revue de l’ALYC. Cela m’a permis de 
retrouver une ancienne copine».

- de Arnaud Lalande : Désolé de n’avoir 
pu vous retrouver comme espéré aux jour-
nées d’octobre en Auvergne mais nous 
avions des soucis avec ma belle mère, 
Madame Vulcain, dont je vous annonce le 
décès (103 ans !). Je vais envoyer, aussi 
avec un peu de retard, le règlement de ma 
cotisation à JP Peyrat en lui (re)demandant 
mon identifiant et mon mot de passe pour 
accéder à l’espace adhérent du site».

En FrAtriE ALycéEnnE 

Courriels

Courriers

Au Café Convention (en face de la sortir du Métro Convention, au carrefour 
des rues Convention et Vaugirard).

Rencontres alycéennes  à Paris

Ont participé à l’une ou l’autre des 3 der-
nières rencontres  : Chérif Ali-Khodja, Paul 
Clementi, Louis Burgay, Michel Chalallande, 
Jean-Claude Ferri, Yvette Guillet, Yvette 
Nakache, Charles Marle, Jean-Pierre Pey-
rat, Christian et Régis Widemann, Mokhtar 
Sakhri et François Casteleyn, Président de 
PHIL-EA (ami de l’Alycéen ’André Breton’)
tombé dans la marmite ‘Algérie’ par la phi-
latélie et la marcophilie.  Nous avons fait sa 
connaissance à Royat-Chamalières. Une oc-
casion pour rappeler le bienfait de ces Jour-
nées communes avec son association et le 

féliciter de nouveau de la qualité de l’Expo-
sition Philatélique de Royat où nous avons 
pu nous remémorer que le Sahara a été 
aussi terre d’expérimentation de fusées (un 
chapitre de l’exposition lui était consacré). 
Des souvenirs, des anecdotes allant, lors de 
ces dernières rencontres, des impressions 
de Norvège et l’évocation de la «Taupe 
Arabe d’Alger» de Charles Marle, aux évoca-
tions des professeurs de Régis Widemann, 
sans oublier, bien sûr, les «événements de 
novembre à Paris qui ont ramené la plupart 
d’entre nous 60 ans en arrière !.

Autre sujet plus léger largement abordé, 
l’article sur les ‘bandes’ du Coudiat paru 
dans le n°70 des ‘Bahuts du Rhumel’!
Il faut noter aussi la visite exceptionnelle 
du Dr Paul Clementi qui nous a enrichis 
de son expertise de ses séjours passés à 
Constantine depuis 1962.
Le couscous du 23 octobre était vraiment 
‘Royal’ : un grand merci à nos restaurateurs 
de Convention Café.
Une pensée pour les absents qui se sont 
excusés malgré leurs difficultés  : Françoise 
Tung née Bianci, Yves Thomas, Annie-Claire 
Papadopoulo.

Décès Coordonnées  
ou corrections

Nouveaux adhérents

Josette Fabrycy née Bonici 
Cette constantinoise, qui adorait nos retrou-
vailles annuelles dont elle était une fidèle, 
vivait maintenant en Suisse. Nos pensées 
amicales à ses trois filles et ses deux petits 
fils.

Adresse courriel de :
Gabriel Monjo :

gmmonjo@hotmail.com

M. rUFFinO Guy
Estelan B2 –Traverse des Loubets
13011 MARSEILLE
06 25 62 82 39  -  guyruffino@yahoo.fr
°1941 – sympathisant - Prévot-Deleplanque
Batna – Alger  
professeur de Droit

M. HELiEr Gilbert
Les Sirieix  
24190 SAINT-JEAN-D’ATAUX
06 89 84 21 07 - gilbert.helier@orange.fr
A 1947- 55, frère : Jean-Claude 
Berriche (Jean Rigal) près d’Aïn Beida

M. BOHn Jean-Louis
 18 rue Isaïe Pruvost
62580  GIVENCHY en GOHELLE
03 21 23 13 65
jlbformeil@orange.fr
A 1953-55
Philippeville

M. BAUDrOn Michel
6,place du Panthéon
75005  PARIS
isabaudron@aol.com
A 1949-55
Sétif

a noter sur votre agenda 2016 
et à réserver pour l’ALYC :
-  jeudi 17 mars à Paris : repas de printemps «du nord»

-  jeudi 26 mai (ville à préciser) : repas de printemps «du sud»

-  les 7, 8 et 9 octobre : J O 2016 (région et lieu à préciser)



QUOi DE nEUF 
sur le site 
www.alyc.fr ?

Photos de classes 
Le nombre significatif de nouvelles photos,  proposées sponta-
nément par nos adhérents depuis quelques mois, nous montre 
l’intérêt porté à ce thème.
La mise en lumière des photos de classes a été pour beaucoup 
dans les visites du site. Les mois de novembre et décembre ont 
permis de mettre en ligne un nouveau paquet de ces photos.

Publications
Tous les numéros de Flash de la première année sont sur le site 
et les numéros de l’année suivante ont été ajoutés : le n° 9 en 
octobre et le n°10 en décembre .

les bahuts du rhumel 
Les nouveaux numéros de notre revue sont accessibles au Public 
avec un décalage de 12 mois (la primeur étant réservée pendant 
cette période à nos seuls adhérents).Nous nous sommes mis en 
tête de publier tous les anciens numéros d’ici 5 ans, soit une 
douzaine par an ….Une occasion pour nos adhérents de revivre 
‘L’Aventure ALYC’.

 La Rubrique A NOTER 
vous permet d’accéder directement à différentes informations ou 
sites amis, en particulier :
- « Constantine d’hier et d’aujourd’hui » avec la version longue de 
Constantine vue du ciel. 
- « Gallica (bibliothèque numérique) avec plusieurs numéros de 
l’Algérie illustrée des années 1920 et 1930, mais aussi :
- le lien avec le Centre de Documentation Historique sur l’Algérie 
(CDHA);
- accès aux revues l’Algérianiste et Les Cahiers de l’Afrique du Nord;
- Accès à une page du site sur la Philatélie et la Marcophilie en Algérie.

Notre site a repris, après les vacances d’été, sa cadence de «visites» 
du printemps. Son nombre a retrouvé son niveau et l’a même dé-
passé. Ainsi les visiteurs ont été (en septembre) de 958 (mensuels),  
2305 (trimestriels), et 7476 pages lues dans le mois, et 20052 pour 
le trimestre.

Comme vous le savez bien maintenant, notre site comporte une 
partie accessible à tous les internautes qui nous consultent intitu-
lée « Espace Public » et une partie réservée à nos adhérents, « l’es-
pace adhérents  », accessible par l’identifiant et le mot de passe 
propres à chaque alycéenne et alycéen.

C’est dans l’espace adhérents, que vous pouvez facilement 
consulter les archives de l’ALYC et y trouver les témoignages 
concrets de la vie de notre association.  les annuaires, tous les nu-
méros des Bahuts du rhumel et les palmarès de nos établissements !
Depuis septembre, date de parution du dernier Bahuts du rhumel, 
on été ajoutés :
Annuaire ALYC : les pages de l’annuaire de 2013 ont été mises à jour 
avec les dernières informations reçues. L’édition 2016 est en pré-
paration et devrait sortir en février 2016. Une occasion à ne pas 
rater.  Merci d’envoyer vos modifications éventuelles rapidement 
et de prévenir vos amis et condisciples qu’il ne reste que quelques 
jours (avant le 29 janvier) pour s’inscrire, adhérer à l’ALYC et y figurer!
Annuaire 1960 de l’Est constantinois  : fin de la mise en ligne des 
noms de Constantine.
L’Epopée des Gorges du Rhumel constantinoises d’Adolphe MARION 
est maintenant totalement en ligne après le feuilleton de l’été.

Espace Public
Le Journal du Site, au moins mensuel, vous informe des ‘ Nouveau-
tés’ publiées. Cette rubrique vous fait  (re)découvrir un reportage 
sur «la belle cour aux acacias» , les «sons de cloches» de Jean 
Benoit, le n°9 de Flash et plusieurs numéros des Bahuts du rhumel, 
ainsi que les «unes «, sommaires et Fichiers de notre revue.
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Michel Challande
85, avenue du Pont-Juvénal
34000 Montpellier
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